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Notre centre-ville doit être un lieu 
de vie, de travail, d’achats, de 

déplacements pour tous, un espace 
partagé entre tous. Chaque usager 
doit pouvoir entendre et être entendu 
sur le devenir de son environnement. 
L’attractivité du centre-ville est un 
objectif que nous partageons. Pourtant, 
les Niortais expriment de l’inquiétude 

face à un projet mené à marche 
forcée et sans véritable concertation. 
La piétonnisation du centre-ville 
annoncée pour le 27 juin est un élément 
de cette dynamisation et non sa fina- 
lité. Sa réussite nécessite plusieurs 
étapes : la finalisation d’un ensem- 
ble de parkings suffisant, à un coût 
abordable ; un aménagement urbain 

agréable et adapté à tous ; un plan 
de circulation permettant de vivre en 
centre-ville, améliorant la fluidité, la 
sécurité, le partage de l’espace ; des 
lignes de bus à rotation rapide en 
nombre suffisant. L’Elu est au service 
du citoyen. Alors Mme le Maire, avant 
de décréter la piétonnisation, assurez-
vous que toutes les conditions sont 

mises en place pour garantir la réus-
site et la continuité des projets initiés 
lors de la précédente mandature. 

Vous pouvez nous contacter : GDSN 

Mairie de Niort. Tél. : O5 49 78 78 40, 

mail : gdsniortais@orange.fr.

A. Baudin, N. Béguier, D. Boutin-Garcia, 

E. Colas, G. Juin, S. Rimbaud.

Dynamisation du centre ville, ne pas commencer par la fin

EXPRESSION POLITIQUE

GROUPE DES DÉMOCRATES SOCIAUX NIORTAIS

La piétonnisation illustre une 
nouvelle fois l’incapacité de la 

majorité municipale à écouter et à 
dialoguer. Le discours est autori-
taire : la majorité décide seule la 
fermeture définitive du centre le 
27 juin sans tenir compte des besoins 
des riverains, travailleurs, com-
merçants ou habitués. La méthode 

est calamiteuse : elle ignore toutes 
les instances de consultation que 
sont les associations, les conseils 
de quartier, la CCI et même le 
conseil municipal. Problème de 
méthode encore : la piétonnisation 
est lancée avant même la fin des 
travaux place de la Brèche et au 
moment où d’autres commencent 

Moulin du Milieu. Problème de 
méthode toujours : aucun projet 
d’urbanisme n’accompagne la 
“piétonnisation” pour faire de notre 
centre-ville un vrai cœur écono-
mique, attractif et vivant. Et pour 
cause, il s’agit davantage d’interdire 
la voiture que de faire venir des 
piétons. Décidément, notre démo-

cratie locale va mal. A Niort, depuis 
trop longtemps les mêmes succè-
dent aux mêmes et s’exonèrent à 
bon compte de leurs devoirs à 
l’égard des Niortais … jusqu’à 
quand ? 

J. Baloge, B. Baré, E. Beauvais,

J. Lefèbvre, M. Thébault.

Piétonnisation : notre démocratie locale va mal
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Feder pour une crèche, FSE 
pour l’insertion, Interreg pour 

la culture, Erasmus pour les 
études, Feoga pour les gîtes ruraux 
et j’en passe, l’Europe est partout 
de manière positive dans notre 
quotidien mais le citoyen se perd 
dans un assemblage de sigles. 
Car, dans ce puzzle de dispositifs 
conjoncturels manque une struc-
ture forte, sociale et soucieuse 
des valeurs humanistes. Où en 
est l’Europe dans ses méandres 
administratifs ? Quel est l’avenir 
des secteurs publics, tiraillés 
entre privatisation de principe et 
nationalisation sécurisante en 
ces temps de crise ?
Nos eurodéputés ne sont pas une 
façade mais plus de 60% des lois 
qui influent sur notre existant. Ils 
peuvent être demain ceux qui offrent 
une constitution au visage social 
pour autant que la majorité soit celle 
d’une assemblée de gauche.
Le 7 juin, nous devons nous mobi-
liser pour faire progresser l’Europe 
car ce vote pèse sur le devenir de 
chaque état membre. 

En essayant d’amalgamer une 
poignée d’opposants doctrinaires 

à la piétonnisation, quelques usagers 
du centre-ville inquiets par les réper-
cussions pratiques de ces changements 
et des interrogations citoyennes 
parfois légitimes sur ces évolutions, 
nos opposants ont tenté de faire un 
hold-up sur l’évolution du centre-ville. 
Après le parking de la Brèche, le 
débat fiscal et le patrimoine et avant 
bien d’autres sujets à venir n’en 
doutons pas, c’est une nouvelle preuve 
de la ligne de fracture qui sépare 
véritables progressistes et conser-
vateurs nostalgiques. Bien plus qu’un 
simple toilettage, le centre-ville va 
vivre une profonde mutation pour 
entrer de plain-pied dans le XXIe siè-
cle. Piétonnisation, retour d’habitants, 
plan de circulation, nouvelle politique 
de stationnement, redynamisation 
commerciale sont autant d’éléments 
qui vont concourir à cette évolution. 
Allons de l’avant, le centre-ville 
nouveau est en marche ! 

Pour que la ville 
bouge...

Après le printemps des musiques 
actuelles, l’été des arts visuels 

et du spectacle vivant… En juin, les 
clowns ouvrent le bal suivis de près 
par les bulles de Tanquerelle et ses 
amis venus en bande bien dessinée. 
Le 20 juin, une vingtaine de compa-
gnies, SNOB en tête, battent le pavé 
libéré de la voiture avec en point 
de mire l’installation du Centre 
National des Arts de la Rue sur 
Boinot… Le centre-ville donne à 
voir son patrimoine aux piétons et 
le Pilori ouvre ses portes à Valérie 
Gavaud… En augmentant de 25% 
le budget de la culture, la munici-
palité traduit en chiffres les promes-
ses de campagne et les engagements 
pris lors des Assises de la culture 
d’octobre dernier. En créant un 
service culturel et un forum perma-
nent pour la culture, elle se dote 
des moyens d’une conduite refondée 
de la politique culturelle. Dans une 
société qui ne sait pas faire du 
progrès social et du partage des 
connaissances un objectif, la culture 
n’est plus un supplément d’âme, 
c’est une nécessité. 

Le 27 juin, le cœur de notre ville 
sera rendu aux piétons. Cette 

piétonnisation sera déjà un atout 
important pour notre cadre de 
vie. 
Elle permettra aussi d’engager dans 
les années à venir le réaménage-
ment des espaces publics du cen-
tre-ville. Reconquérir l’espace public 
est indispensable pour pouvoir 
redynamiser le commerce, déve-
lopper l’habitat ou mettre en valeur 
notre patrimoine.
Pendant trop d’années, on n’a pensé 
la ville qu’en fonction de la voiture, 
au point qu’elle a pris le pas sur 
tous les autres usages. Aujourd’hui, 
il ne s’agit pas de chasser la voiture 
de la ville, mais de lui redonner sa 
juste place.
Mise en place de pédibus dans les 
écoles, amélioration de l’accessi-
bilité, renforcement de l’offre de 
transports en commun, création de 
pistes cyclables : nous construisons 
une politique de liberté de dépla-
cements, pour permettre à chacun 
de choisir à chaque instant sa 
mobilité. 
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